
  
    
  


  
    Sciences

  


  
    «Rien ne se perd, rien ne se crée, tout se transforme»
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      Lavoisier a dit: «Rien ne se perd, rien ne se crée, tout se transforme.»


      Tous ceux et toutes celles qui ont un tant soit peu écouté leur professeur de physique-chimie associent Lavoisier à cette célèbre citation, et vice versa: «Rien ne se perd, rien ne se crée, tout se transforme.»


      Apprise plus ou moins consciencieusement par cœur par de très nombreux écoliers, cette maxime colle à la peau de Lavoisier, tant et si bien que l’on finirait presque par en oublier le reste de son œuvre.
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    Lavoisier a repris un principe énoncé dans l’Antiquité par AnaxagoredeClazomènes.


    AntoineLaurentdeLavoisier est né le 26août1743 et mort, guillotiné le 8mai1794, à Paris. À la fois chimiste, et philosophe, il a aussi touché un peu à l’économie, à l’agronomie, à la biologie. Bref, un savant, un penseur et un découvreur de génie.


    Considéré comme le père de la chimie moderne, Lavoisier a quelques découvertes et réalisations notables à son actif, comme la loi de la conservation de la matière par laquelle, au cours d’une réaction chimique, la quantité de matière, reste constante du début à la fin. Lavoisier fit des recherches sur la composition de l’eau dont il baptisa les composants hydrogène et oxygène. Il révolutionna les connaissances sur la combustion en apportant la preuve qu’elle nécessitait de l’oxygène. Avec d’autres chimistes, il élabora une nouvelle nomenclature chimique encore utilisée en grande partie de nos jours, publiée dans La Méthode de nomenclature chimique en 1787.


    Il a rédigé le Traité élémentaire de chimie en 1789, premier manuel de chimie moderne.


    Sa «loi de la conservation de la matière», pilier de la physique-chimie, peut se résumer en effet aisément au moyen de ce trop fameux «Rien ne se perd, […]»


    Sauf que cette citation est un grossier résumé du principe énoncé dans son Traité élémentaire de chimie: «[…] car rien ne se crée, ni dans les opérations de l’art, ni dans celles de la nature, et l’on peut poser en principe que, dans toute opération, il y a une égale quantité de matière avant et après l’opération […] et qu’il n’y a que des changements, des modifications.»


    Soit.


    Mais ce principe avait lui-même déjà été énoncé au vesiècle avant notre ère par AnaxagoredeClazomènes, philosophe ionien, manifestement très en avance sur son époque, qui considérait en effet que tout se transformait: «Rien ne naît ni ne périt, mais des choses déjà existantes se combinent, puis se séparent de nouveau.»

  


  
    BenjaminFranklin, le cerf-volant et l’électricité
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      BenjaminFranklin a découvert l’électricité en faisant voler un cerf-volant pendant un orage, et fut d’ailleurs frappé par la foudre durant cette expérience.


      Cette manipulation, fort risquée, lui a permis d’inventer, par la suite, le paratonnerre.
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    Il n’a pas vraiment réalisé cette expérience dangereuse.


    Il est désormais admis que BenjaminFranklin n’a jamais réalisé cette expérience, qui, d’ailleurs, lui aurait été très certainement fatale. Il n’a pas suivi à la lettre ce que l’on décrit aujourd’hui, sans quoi il serait mort.


    BenjaminFranklin est bien sorti sous l’orage et a fixé une clé à l’extrémité du fil du cerf-volant, puis l’a fait voler.


    Il a pu ensuite constater que la clé était chargée en électricité, après s’être pris une puissante décharge d’électricité statique. Ceci lui a permis de reconstituer le trajet de l’électricité, qui est passée du cerf-volant au fil, et du fil à la clé: il en a ainsi déduit que les nuages des orages étaient chargés en électricité, d’où les éclairs. La foudre n’a pas touché le cerf-volant qu’il tenait.


    
  


  
    DenisPapin et la machineà vapeur
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      DenisPapin a inventé la machine à vapeur.


      DenisPapin, physicien et mathématicien, né le 22août1647 et mort en 1712, a inventé la machine à vapeur.


      Ce qui signifie tout simplement qu’avant DenisPapin, la machine à vapeur n’existait pas, puisque c’est lui qui l’a inventée !
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    DenisPapin a considérablement amélioré des machines qui existaient depuis longtemps.


    Une première machine à vapeur fut conçue durant l’Antiquité par Héron d’Alexandrie. Cette machine, appelée «éolipyle», était une sorte de chaudière hermétiquement fermée que l’on remplissait d’eau et qui se plaçait sur le feu. Un système de tubes creux dont l’un était muni d’une sphère qui tournait autour d’un axe lorsque la vapeur sortait par l’un des autres tubes. D’autres machines furent ensuite mises au point, notamment par Archimède, puis beaucoup plus tard, par un ingénieur français du xviiesiècle, SalomondeCauss, qui conçut un appareil capable de produire des jets d’eau grâce à une pression suffisante.


    DenisPapin utilisa également les travaux d’autres physiciens, comme OttoVonGuericke et ChristianHuygens, qui avaient tous deux réfléchi à la manière dont faire le vide dans un récipient, mais n’avaient pas pensé à recourir à la vapeur d’eau, ce que fit précisément DenisPapin.


    DenisPapin n’a donc pas, à proprement parler, inventé la machine à vapeur, mais a largement amélioré les dispositifs existants en les rendant plus puissants et en y adjoignant des joints et des soupapes.

  


  
    Galilée et la rotondité

    de la Terre
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      Galilée a découvert que la Terre est ronde.


      On associe GalileoGalilei à la découverte de la rotondité de la Terre, ce qui lui a d’ailleurs valu d’être accusé d’hérésie. Il dut ensuite abjurer. Il sacrifia sa vie et mis son savoir au service de la lutte contre l’obscurantisme d’alors.
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    Galilée a remis en question l’héliocentrisme.


    On savait, depuis l’Antiquité, que la terre était ronde. C’est notamment Eratosthène, astronome, géographe, philosophe et mathématicien grec du iiiesiècle avant J.-C., qui mit au point une méthode de mesure de la circonférence de la Terre.


    Il réussit à mesurer le méridien terrestre, ce qui reposait évidemment sur un principe de rotondité de la Terre. Pour élaborer cette mesure, Eratosthène observa, depuis Assouan (appelée alors «Syène»), un rayon de soleil plongeant dans le fond d’un puits. Comme il connaissait la distance de Syène à Alexandrie, ainsi que l’angle du Soleil, il en déduisit la grandeur du méridien terrestre, soit 40 000kilomètres selon son estimation.


    Galilée fut considéré comme hérétique non parce qu’il mit en évidence la sphéricité de la Terre connue depuis belle lurette, mais parce qu’il osa remettre en question l’héliocentrisme au profit du géocentrisme, c’est-à-dire le fait que la Terre tourne autour du Soleil.

  


  
    GrahamBell et le téléphone
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      GrahamBell a inventé le téléphone.


      Le téléphone est un objet que l’on associe très facilement et presque naturellement à son inventeurGrahamBell, ingénieur écossais né en 1847 à Édimbourg.
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    L’invention du téléphone est due en grande partie à AntonioMeucci, mais le brevet de l’invention fut attribué à GrahamBell.


    En effet, c’est plus à l’américain d’origine italienne, AntonioMeucci, que revient le mérite de cette invention qui a tellement chamboulé les modes de vie.


    AntonioMeucci aurait, en effet, réalisé les premiers prototypes du téléphone entre 1850 et 1862. Il a d’ailleurs obtenu, à la fin de l’année 1870, un brevet descriptif temporaire pour cette invention. Mais n’ayant pas la capacité financière suffisante, AntonioMeucci n’a malheureusement pas pu procéder au renouvellement de son brevet avant qu’il n’expire, en 1874.


    Deux ans plus tard, en 1876, le brevet de l’invention du téléphone fut finalement accordé à Bell.


    À noter, d’ailleurs, que la Chambre des représentants américaine a officiellement reconnu, plus de cent ans plus tard, le 11juin2002, le rôle joué par AntonioMeucci dans l’invention du téléphone. Cette reconnaissance post mortem bien tardive, simple résolution sans valeur scientifique ou historique stipulait que «Si Meucci avait été capable de payer les 10dollars de frais pour maintenir la promesse de brevet après 1874, aucun brevet n’aurait pu être délivré à Bell.» C’est on ne peut plus clair! Tout ça pour une poignée de dollars!

  


  
    IsaacNewton,

    la gravitation universelle et la pomme
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      IsaacNewton découvrit la gravitation universelle après qu’une pomme lui fut tombée sur la tête.


      Ce fruit est aussi fameux que le bain d’Archimède. La légende veut en effet qu’en faisant la sieste sous un pommier, IsaacNewton fut réveillé par la chute d’une pomme qui lui révéla la loi de la gravitation universelle. Cette légende a d’ailleurs donné lieu à de géniales représentations du savant anglais par le dessinateur humoristique MarcelGotlib, qui a fait deNewton un personnage récurrent, se prenant toutes sortes de projectiles sur la tête, comme des pélicans, des paresseux, ou même des petits-suisses, mais aussi, bien sûr, des pommes.
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    Newton a découvert la loi de la gravitation universelle en se promenant de nuit dans son verger.


    S’il est avéré qu’aucune pomme ne tomba sur la tête du savant, il est fort probable qu’IsaacNewton eût tout simplement le loisir d’observer les chutes de pommes lors de promenades nocturnes dans son verger. En voyant ces pommes chuter dans la clarté lunaire, Newton s’interrogea sur la raison pour laquelle la Lune, elle non plus ne tombait pas, à l’instar des fruits. La réponse lui vint comme une évidence: la Lune tombe, mais est retenue sur son orbite par un phénomène, la gravitation.


    Il faut reconnaître qu’il ne lui fallut que quelques instants pour découvrir cette loi universelle, qui fut ensuite convertie sous forme d’équations mathématiques.

  


  
    La fonte des icebergs

    et le niveau des océans
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      La fonte des icebergs a des conséquences directes sur le niveau de la mer.


      On estime, en effet, que le réchauffement climatique fait fondre un certain nombre de masses de glace, qu’il s’agisse des glaciers, mais aussi des icebergs.


      On a ainsi observé que depuis une centaine d’années, le niveau global des mers a augmenté de 10 à 25centimètres. On attribue à la fonte des icebergs une responsabilité directe dans la montée des eaux marines.
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    La fonte des icebergs n’a, en réalité, pas d’incidence sur le niveau des mers et des océans.


    C’est la fonte des glaciers terrestres et calottes glaciaires qui a des conséquences directes sur le niveau de la mer, ainsi que la dilatation de l’eau, sous l’effet du réchauffement thermique. Les scientifiques estiment notamment que si l’Antarctique et le Groenland, les plus grands glaciers terrestres du monde, fondaient, le niveau des mers augmenterait de 70centimètres.


    De nombreuses expériences, pour la plupart fort simples à réaliser, y compris à la maison, montrent que les glaces de mer, qu’il s’agisse des icebergs ou des banquises, qui sont d’ailleurs constituées d’eau douce, n’augmentent pas le niveau des océans en fondant.

  


  
    La foudre et les endroits où elle tombe
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      La foudre ne tombe jamais au même endroit.


      Cette croyance physico-météorologique est populaire au point d’être devenue un dicton. Affirmer que la foudre ne tombe jamais au même endroit est, selon le dicton, une manière de conjurer le mauvais sort.


      La foudre est donc supposée ne jamais tomber deux fois au même endroit.
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    La foudre peut tomber plusieurs fois au même endroit.


    La foudre est une décharge électrique lancée par un cumulo-nimbus, nuage dans lequel les charges électriques négatives se sont accumulées, tant et si bien qu’une décharge électrique est ensuite envoyée vers le sol.


    Un canal électrique se crée alors, entre le nuage et le sol, l’air étant chargé en électricité. La première décharge électrique est suivie d’une montée de charges positives vers le nuage via ce canal, visible à l’œil nu, sous la forme d’un éclair lumineux qui se produit pendant un orage.


    Ce canal, appelé «traceur», détermine le point d’impact au sol de la foudre.


    La foudre, qui, certes, ne tombe pas n’importe où et n’importe comment, a des points de chute de «prédilection». Ces points de chute sont généralement en hauteur: il peut s’agir notamment des cimes des arbres, de grands pylônes électriques, des immeubles ou édifices de grande hauteur. D’ailleurs, ce n’est pas sans raison que ces derniers sont pourvus de paratonnerres.


    Et pendant un même orage, ces points peuvent être effectivement touchés plusieurs fois, en particulier dans les régions les plus exposées aux orages.


    Il n’y a donc scientifiquement aucune raison pour que la foudre ne puisse pas tomber deux fois de suite au même endroit.


    
  


  
    La température d’ébullition de l’eau
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      L’eau bout toujours à 100°C.


      S’il est un principe qui paraît clairement établi et intangible, c’est que la température d’ébullition de l’eau est 100°C, toujours, tout le temps, où que l’on soit et quoi qu’il arrive.
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    La température d’ébullition de l’eau varie selon le lieu où l’on se situe.


    Ce n’est pas aussi simple, car la température d’ébullition de l’eau dépend justement de l’endroit où l’on se trouve et varie en fonction des conditions locales de pression atmosphérique. Et ceci est également valable pour les autres liquides.


    La physique pensant à tout, il existe une loi, appelée «loi de Clapeyron», qui établit le lien entre la pression et la température d’ébullition de l’eau: à chaque point de pression atmosphérique est ainsi associé un point de température d’ébullition. C’est uniquement lorsque la pression atmosphérique est normale que l’eau bout
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